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conformité  avec  las  conditions  du  contrat  da 
filmaga. 

Laa  axamplairas  originaux  dont  la  couverture  en 
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dernière  paga  qui  comporta  une  empreinte 
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Les  cartes,  planches,  tableaux,  etc.,  peuvent  être 
filmés  è  des  taux  da  réduction  différents. 
Lorsque  le  document  est  trop  grand  pour  être 
reproduit  an  un  seul  cliché,  il  est  filmé  à  partir 
da  l'angle  supérieur  gauche,  de  gauche  à  droite, 
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d'imagaa  nécessaire.  Les  diagrammes  suivants 
illustrant  la  méthode. 
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LES  BIENS  DES  JESUITES 


QUEBEC,   4    AOUT    1882. 

A  Sa  Grandeur  Mgr  L.  F.  Laflèche, 

J']nn</iir  des  Trois-  Rinivres. 

MoNSKIllNKl'l!. 

.lo  suis  rharg'é  par  Moust'iuiicnr  l'Ar(:hi'V('(|ui'  do  transiui'ttvi'  à  Votro  (Jran- 
(k'ur  copie  de  l'extrait  ti-iiicîus  d'une  lettre  ollicicHisi!  adressée  à  8a  (rrandeur 
le  1er  du  courant,  au  sujet  du  terrain  des  ctvserues  des  Jésuites.  Mj^r  l'Arehe- 
vécjue  désire  surtout  avoir  l'opinion  île  V.  Cr.  sur  le  moyen  proposé  dans  le 
parajrraphe  :  '  Le  seul  inoj'en  .  . . .  "  Il  sullira  de  lui  répondre  pour  mercredi 
prochain,  jour  auijuel  il  arrivina  à  Quélicr. 

J'ai  riioiwieur  d'être. 

De  Votre  Uraudi.'ur, 

le  tiés-dévoné  serviteur. 

CYRILLE  L.  LIUGAIM-:.  V,-G 

Voici  l'extrait  de  <'etle  lettre  : 

"  11  y  a  une  (UIFiculté  insurmontable  à  ce  que  le  Cronvernenu'nt,  comme  le 
sugi^ùre  \rotre  (rrandeur,  lui  communique  les  propositions  qu'il  a  à  faire  au 
sujet  du  terrain  des  casernes  des  Jésuites.  Ce  terrain  ne  lui  a  pas  été  transféré 
d'une  manière  absolue  ;  i!  n'eu  a  que  la  possession  et  la  Jouissance.  Ce  terrain 
a  été  cédé  ou  plutôt  abandonné  avec  toutes  les  autres  propriétés  gardées  pour 
des  lins  militaires,  par  le  (rouvernement  Impérial  au  Gouvernement  Fédéral 
en  1871.  En  1874,  le  (rouvernement  Local  ayant  exprimé  le  désir  de  convertir 
les  casernes  en  bureaux  jinblics,  ou  de  construire  des  bureaux  publics  en  cet 
endroit,  le  (louverneiuent  Fédéral  lui  en  abaiulonna  la  possession  et  la  jouis- 
.sance.  On  lit  examiner  l'édilice  et  l'on  crut  qu'il  menaçait  ruine.  Il  l'ut  en 
consé(|uence  décidé  de  le  démolir  et  d'en  construire  un  autre  à  la  place. 

Des  j)lans  lurent  même  proposés  en  consé(iuence  et  soumis    à  la   législature. 

Plus  tard  on  décida  de  construire  les  bureaux  publics  sur  la  grande  allée. 

"Comme  Votre  Grandeur  peut  le  voir,  le  Gouvernement  ne  se  trouve  pas  en 
position  de  traiter  au  sujet  de  la  i)ropriété  de  ce  terrain.  Ijf  Gouvernement 
Imiiérial  peut  seul  le  faire  et  il  est  probable  que  s'il  entendait  parler  qu'on 
veut  remettre  wtte  propriété  aux  Jésuites,  il  la  réclamerait  de  suite. 

Le  Gouvernement  Local  n'a   aucune  objeition  à  construire  un    Palais  de  Jus- 
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Rr:poNSF: 

DE 

L'EVEQUE    DES    TROIS-RIVIERES, 


j         HVKCIIK     l.KS    Tlil.lS-KlVlKUKS. 

'  '•,.  10  Août  \HH2. 


A  Sa  Grandeur  Mgr.  E.  A.  Taschereau, 


An-/i,'rri/iir  ilv  (^tiivhir. 


.Moi 


iseiaiieur. 


.1.1  honneur  d  aeeu..-  reeept.on  de  la  let.,v  ,,ue    Vot,v  (i,.a.,.leur   a    ehar.é 

'1  "..  ."x  ra,t  d  un  document  olfieienx  ad.vssé  à  V.  <î,  au  sujet  du   terrain  des    ... 

«..■..esdesJ.su.tes.     VoUv  (^.andeur  d.si.v  avoir  .non   opinion    sur   K      nZ 

;..- ^ns  ee  do..u..ent  pour  la  eonstr.u.tion  d'un  Palais  de  .rus,iees„;:;      1 

^ans  .  ompo. t,.r  "une  rénonemtion  aux  i,ni,„tion,  ,1e  rKir/i,,." 

Ui  ,,uest.o,.    d..  ees  biens  qui  n,,/,or/w»,„»/  n-rtuh,M  ù  /'/^VAr  et  d.ns  le   rè 
.louant  de  laquelle    les    Evéque«    de    la    pt-ovinee    ne  peuv.^.t  i;.,!.;!::;,    q^ 


roiiiiii,.  Maiidiitiiiics  (lu  Sl-Sit''!îo  est  l.'lliMiifiit  ifiavc,  (nicjaumiN  aiiiu-  à  la  voir 
traiter  dauN  une  it'uiiioii  de  tous  ii-s  livt"'(iufs,  à  «ausc  de  la  hunièrc  (lu'uui- 
(■■liauifc  dt'  vut^s  u."  (saurait  iiiiUKiucr  dejfter  sur  lo  moyou  praticiuo  lu  plus 
eilicare  pour  Hauvc<i:ardcr  Ifs  droits  de  riiirlise  sur  ces  biens.  Néanmoins  pour 
nu'  conlonuer  au  désir  de  V.  (r.,  je  viens  en  touti'  liuniilité  lui  exiwscr  mon  opi- 
nion sur  ce  n'rave  sujet. 

Avant  (|ue  de  le  l'aire  rependaiit,  il  convient  de  ra|)peier  les  principes  sur  ies- 
(jnels  elle  s'appuie,  et  sur  Icsipiels  du  ri'ste  nous  .sommes  tous  d'accords. 

II 

Tous  l.'N  l)iens  de  l'allci e  Cie.  de  Jésus  .sont  tl-s  proiniétcs   ecclésiastiijues. 

et  c'est  aux  lùéipies  seuls  (jue  le  lircl'  de  suiipre.ssion  conféra  le  droit  de  les  all'ec- 
ter  à  des  destinations  pieuses,  conlormément  à  l'intention  des  donateurs. 

L'occupation  de  ces  biens  par  le  pouvoir  civil  l'ut  une  usuri)ation.  La  pres- 
cription n'a  point  ell'acé  ce  péché  d'oriu:iiie,  et  la  possession  injuste  n'a  crée  aucun 
droit  à  l'usurpateur.  Cette  ])o.sse.ssion  n'a  point  été  tranquille,  témoin  les  récla- 
mations des  Kvè(|\U's  et  des  catholicpies,  l't  l'intervention  du  Sl-Siép-  pour  le 
reulement  d'une  all'aire  (Hi,'  le  u-onvernenient  lui-mèm(!  appelle  encore  au- 
jourd'hui 'une  (juesrioii  pendante."  ("l'Ile  |)o.s.session  n'a  point  été  de  bonne 
i'oi.  A  toute  épo(]Ue  l'Ktat  M  reconnu  le  caractère  sacré  de  ces  biens  (|u'il  garde 
contre  les  droits  de  l'Kiilise  ;  il  en  a  l'ail  tenir  un  i'()mi)te  séparé  ;  actuelle- 
ment il  a  recours  à  l'autorité  ecclésiastique,  et  dès  le  commencement  il 
a  pris  sur  lui  d'applitjuer  à  d(>s  lins  d'é<lucation  la  ma.j.uire  partie  des  biens 
envahis. 

Kniin  le  Sl-Siéuc  en  vertu  de  son  haut  domaine  sur  les  biens  de  l'Etrli.se  a 
d'abord  conléré  aux  .lésiiites  le  droit  de  néuoiaer  en  .son  nom  la  restitution  des 
in-opriétés  d.'  leurs  am'iens  pèri's  ;  puis  délinitivement  il  a  traiisteréaux  Kvèques 
du  Canada  le  mandat  de  trait(>r  la  (jueslion  avec  le  gouveriunnent,  et  le  pouvoir 
de  î'aire  di's  concession  partielles  jui^ées  uéce.ssaires  pour  la  restitution  du    reste. 

Mais  les  ICvéques  ne  sont  pas  projjriétaires,  ils  ne  peuvent  céder  ces  biens  à  leur 
gré;  simples  nmmlataires  ils  n'ont  pas  le  droit  de  con.sentirà  des  actes  qui  loin  d'as- 
surer une  restitutio!!,  en  compromettent  le  principe.  ('(•<•!  posé,  mon  avis,  ma  con- 
viction entière  est  <|ue  l'ICpiscopat  duCanada  ne  i)i'Ut  con.sentirà  la  demande  (jui 
vous  est  soumise,  sans  sacrilier  les  biens  (ju'il  a  mis.sion  de  protéger  et  sans  tra- 
hir le  mandat  ([u'il  a  reçu  du  St-Sié<re. 

Pour  le  prouver  j'examinerai  la  demande  du  gouverm'ment,  le  précédent, 
qu'elle  tend  à  établir,  l'attitude  du  gcmveriu'ment,  et  les  motifs  (jui    l'insinrent 

l*'  La  demande  du  -rouvernement  est  la  destruction  mèuu'  du  droit  de  l'Egli- 
se et  l'rapi)e  d'avanci»  de  stérilité  toute  revendication  des  Evoques. 

Sans  offrir  d'indemnité  ni  de  compensation,  il  demande  à  bfttir  sur  un  terrain 
appartenant  à  l'Eglise  un  édifice  civil  appartenant  à  l'Iîtat. 

Et  il  ajoute  ;    "  Le  irouvernement  local    n'a  aucune  objection  à  construire    un 
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"  l'iiliiis  de  .Iiisii<c  cil  «cl  .■iidniil,  mr  il  .siiit  trcs-hicii  i|ii'il  ncscrii  jiiiiiiii.s  iiinui- 
•'  qiii(''tt''.  tant  (|iif  11'  li'i'riiiii  srra  utilist'  |)<)ur  une  lin  de  ce  ifi'iirc." 

("(•  ijui  n'vi.'iit  à  (lin-,  (pii'  loiili'  n'V.Midiciitioii  riitiir.-  «l-vii-iidra  iiiipossihlc  à 
l'l']piN(<)|)iit  di'  la  l'roviiicc.  I>i"  lait  (|ui'  pourniit-ctin-i'rlaiiuT  :*  I^i'  terrain  inèmc  ' 
L'Ktal  (■('■dera-l-il  un  (''(liliic  ((iii  vaiidni  3  on  4  lois  la  valeur  de  reiiiplaeeineiil 
iiu  le.s  l']vè(|ui's  .•oiiseutiroiil-ils  à  payer  h  palais  eonstniit  :"  I,e  prix  du  terrain  :" 
Mais  le  lait  sera  a<(juis  :  eest  avant  la  eonstruction  (jue  les  indeinnité.s  .se  rc- 
lileiit  suivaut  la  loi.  lue  lin  de  non  recevoir  attendra  inévitaliienieiit  loute  ré- 
clamation 

Tar  c(>nsér|iient.  par  la  déclaration  (lu'oii  demande  à  Votr.'  (rraudeiir,  on  dé- 
truit en  l'ail  tout  droit  de  propriété  ecclé.siasti(|Ue,  et  la  ré.serve  '((uecela  ne  pré- 
judiciera  en  aucune  manière  la  solution  de  la  ((uestion  pendante"  eut  une  clau- 
se tout-à-l'ait  illu.soire. 

2'^  La  demande  particulière  du  ufouvernement  tend  à  créer  u'i  i)récédi'nl  lii- 
iieste  à  toutes  les  propriétés  ecclésiastiques  illé<,'itiine!nent  détenues. 

Le  terrain  de  l'ancien  coll(!y:e  des  Jésniteis  à  Québec  n'est  (ju'une  paît  des 
biens  usuri)és  i)ar  l'Etat.  Le  .seul  mode  d'action  paT  lecpiel  les  Evécinespnis.sent 
ellicacemnl  réclamer  leurs  droits,  c'est  une  action  d'ensemble  l)asée  sur  un  prin- 
cipe unifiue  :  la  propriété  de  i'Eirli.se  imposant  le  devoir  d'une  restitution. 

Traiter  séparément  pour  telle  ou  telle  part,  c'est  créer  un  précédeni  (|ui  fera 
perdre  aux  Kvèques  lout  point  d'appui  pour  résister  à  rabs()r[)tion  ijraduelle  et 
définitive  par  l'Etat  de  tous  les  droits  de  l'E'j^lise.  .Si  les  Evécpies  ont  lo  pouvoir 
de  céder  .sans  compen.sation  une  part  déterminée,  pouniuoi  pas  telle  ou  telle 
autre,  au  iur  et  à  mesure  des  prétentions  du  n'ouV(>rnement  ! 

Une  l'ois  le  premier  pus  l'ail  dau.s  (v-tte  voie,  on  [)ourra-t-on  s'arrêter  !  Avons- 
nous  doue  reçu  du  fst-Siége  la  l'acuité  d'abandonner  pièce  à  i)iùce,  ce  qui»  nous 
avons  mission  de  revendiijuer  en  bloc  .^  et  les  l'oncessions  partielles  que  nous 
avons  le  pouvoir  de  l'aire  au  be.soin  pour  sauver  le  reste.  i)euveut-elles  s'éten- 
dre suoeessivement  à  lout  l'ensemble  f  C'est  le  danger  pourtant. 

3o.  L'attitude  du  gouvernement  telle  (ju'elle.se  révèle  dans  la  lettre  ollicieuse 
est  au  l'ond,  la  négation  des  droits  de  l'Eulis»-. 

Contradiction  étrange  !  on  .semble  reconnaître  ce.s  droits  par  le  st-ul  l'ait  qu'on 
vous  prie  d'acquie.scer  an  projet,    et  au  l'ond.  on  les  nie  etl'ectivement. 

D'abord  la  (luestion  principale,  la  seule  importante,  .elle  de  la.  [iropriété,  est 
syslemati(|uemeiil  écartée  :  '■  Le  u-ouverneinent  ne  se  trouve  pas  en  position  de 
"  traiter  au  sujet  de  la  |)ro|)riété  de  ce  terrain." 

En  attendant  il  lait  ade  de  i)ropriétaire  ex<lusit' :  Il  refuse  de  .'ommuniquer 
A  Votre  (h-audeur  -'les  propositions  qu'il  a  à  l'aire  au  sujet  des  terrains  des  ca- 
"  semés  des  Jésuites." 

Agissant  en  dehors  des  Evéques,  et  imitant  le  gouvernement  Impérial  qui 
avait  transformé  un.>  propriété  ecclésiastique  en  casernes,  le  o-ouv.'rnement 
local  exprima  le  désir  de  .ton vert  ir  les  casernes   en  bureaux  publics  et  en  obtint 


(liiiis  rc  Iml  lii  |pc(ï*M-ssi(m  l'i  la  iimi.ssiiii''c.  l'iiis  m  liviiiil  a  l'iilri'  «l'un  iiahiiN  de 
juNtii'o  cl  pour  i"i  pir|)iircr  la  roiiNlniriioii.  "il  ciul  "  ou  lil  si'iiil»laiil  ilc  iiui- 
rc  ([xw  II'  colique  inciinviiit  niinc  fii  ((iiiNriiiU'iiii'  il  ItdiiiKilii.  Il  lU' sonui- pasdii 
rcHli-  il  rrpiiici-  II'  tcirl  l'ail  a  ri'liiliNi'  pur  une  (lcslriiili<>ii.  ((iic  h'  piil)lif  rfiiardi' 
coiumi"  le  lï'siiltal  (l'une  iiirprisc  lalriilt'c.  Kiiliii,  il  prend  Mir  lui  d'iippli(|iu'r 
lt!s  propriélr»  cicléMiasliiiucs  aux  uhuui's  <|ui  lui  scmMciii  lions  ei  de  jiiuer 
"  (jn'il  lie  nera  jamais  iiKiuiéié  laiil  (HU-  le  terrain  sera  ulile  à  une  lin  de  ee  ueii- 
ro,"  f'est-i'i-dire  à  une  lin  piirenienl  eivile 

lie  LjouviMneineni  a'jii  donr  l'ii  propriéluire.  t^iie  lui  imporli-  alors  les  réser- 
ves des  droits  de  l'Kulise,  réserves  doiil  il  se  montre  résolu  à  ne  l.'iiir  aucun 
compte  dans  la  pratique  :■ 

(Jnaïul  les  biens  de  l'I'Iijlise  arrivèrent  aux  mains  d'un  a-oiiveniemcni  en  majori- 
té culholiiiue,  les  Kvé{(ues  et  les  lideles  avaient  lieu  d'cspérii' qu'enlin  une  lonunie 
injustice  serait  réparée,  et  (lUi-  la  spoliation,  établie  <<)mme  nu  ilroil  dlùal  par 
riiérésie  et  la  révolulion,  cesserait  pour  jamais  dans  notre  calli(di(|Uc  contrée. 

Or  précisément  c'i'si  ce  n'ouvernenient  «jui  veut  contimicr  ci-lte  tradition  de 
la.  l'orce,  au  mépris  des  droits  et  des  censures  de  l'ICiflisi'  Il  ,se  dérobe  derrière 
sou  litre  <li'  détenteur  (pu  du  reste  ne  !>éne  en  rien  W)u  action. 

Je  n'ai  pas  .s(ms  les  yeu.K  le  texte  du  translert  l'ait  par  le  lïonvernemeni  lmp(''- 
rial  au  (iouvernemeiit  iM'dérai.  et  par  celui-ci,  au  <>'ouvenieinent  I^ocal.  Votre 
Crraud(  ur  voi.dra  le  consulter  pour  couiuutre  la  situation  véritable. 

Mais,  eu  supposant  (jue  le  (iouvernement  Local  ne  soit  (pie  détenteur, comme 
(•atholi(|ueeii  majorité.il  devrait  comprendre  (pie  le  liouveriiement  usur|)aleur  n'a 
pu  lui  transférer  une  ixissessioii  lé^filiine.et  (jue  la  conscience  ne  permet  pas  d'être 
détenteur  d'une  chose  usurpée.  Il  devrait  donner  son  coucou;"  à  l'autorité  ec- 
clésiastique pour  obtenir  une  restitution.  Sa  lettre  oilicieuse  ■  •  loutre  dans 
des  dispositions  toutes  contraires'. 

Voici  donc  les  conditions  présentes  ;  aucune  restitution  n'a  été  laite,  aucune 
comi)ensation  n'est  otl'erte.  aucun  moyen  de  transaction  propo.sé,  aucun  terme 
n'est  lixé,  aucune  espérance  n'est  doniu''e  p(mr  l'avenir  !  ! 

Dans  ces  conditions,  il  me  semble  évident  (juc  les  Evèciue.s  n'ont  pas  le  droit 
de  traiter  avec  le  uouvernemeiit  sans  des  n'arauties  positives,  ni  do  l'aire  une 
concussion  pure  et  simple  sous  la  sauveaarde  impuis,san1e  d'une  déclaration  de 
principe  purement  illusoire. 

(^ue  demaude-t-oii  autre  chose  des  Evoques,  sinon  que  d'user  do  leur  mandat 
jiour  couvrir  et  consacrer  la  spoliation  ? 

4''  Enfin  les  motifs  exposés    dans  la  lettre  officieuse  me  paraissent  déplora1)les, 
lor  motif  :     "Ia"  seul  moyen  do  no  pas  perdre  la  chance  de  voir  construire  on 
"  cet  endroit  un  édifice  qui  serait  un  honnevir  pour  la  ville  ot  un  avantage  maté- 
"  riel  oonsidérable  pour  les  propriétés  ooelésiastiquos  environnantes,  serait,  etc." 
"L'avantairo  nuitériel";  fût-il  aussi  irrand  (ju'il  serait  injuste,  il  no  peut  préva- 
loir dans  une  question  de  justice. 
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\lai>,  ai.r.'H  avoir  lait  ivumi'.!'»"''  <I""""  ''''l''''"  '"^''  l»'^"'  i"""-!'.»"'!'  -i»-  '"'  ''•'• 
,„,„  sanv  s.-rail  l'ii  i\i->\x»nwnv  pour  la  villo.  -1  ^w  \r  \  rrilal.!.-  lioi,i.,.ur,  .•...si 
n,„mirl..f.     .1.'  (lois  .Inv  .lU.'  !.•  nioy.'H  iiuli.ii...  par  la  L'ilr.'  n\->\    |.as    I,.    sn.l 

iiliii/rn." 

l'.,iir  !.■  .olli'ir.'  .l.'s  .I.Xsuil.-^.  .•o;nm..  |.our  l.>ul.'s  l.'s  proprirli'-.s  .v.lrsiaMi.iu.'s. 
„„  ,„.,u  ,.t  ..M  (loil  s.M.I.-u.lr..  av...   !.■>  Kv.miu.^s  :     !.■.  Kv.miu.'.s  ..'..iiI  pas    l'inl.'ii- 
(i„M  .l..l...iik\vrN..r  l.Mlroit  s.-.ial  iii.lr  m..  ..iniailr..  l.'s  .•oiis...|U.mi.>.'s  imAiial.l..s 

.lu,.-  loM-u..usur|.alioM.      Ils  ont  i,- droit     .l-     trait.'r    av..     !..    u-o,.v..n.......'..t 

par  vol.-  .n„d,'m,nh'  r<m,w,n,l,h'  r/  ,/,■  lnwm-li,w  Toiis  l.'s  iiit.-'nM.s  s..ronl  .(.n.!- 
li,-..s  par  .'.•  moV.'M.  .■!  .v.i  -si  1-  s,.,il  vrai  moy.'ii  .liju.'  .liu.  -,„n  .■n.rm..nl 
hoini.M-.  S'il  i-  prrii.l,  il  aura  la  rliaiir.'  d-  v..ir  -  liun-Mioralioii  pul>li.iu.'  '" 
.loin  il  pari.",  «iu'il  pivs.'i.l.'  don.'  .m  .souli.'iiii.-  au  i'arlcm-nt  F.'.U'ral  !.■  ijraiid 
,„„j..t  ,l,.s  r.'sliluiioiis  ou  d.'s  iiid.'iiiiiilrs  à  ..liVir  à  IKirliN-  pourl.-s  l.i.'ususurp.'s, 
11  lui  sera  la. 'il-  alors  d  iii(|iii'rir  r.'iiipla..'iiu'iil  dt'sirahl.'. 

•_>,.  i.iotir.  •■  Si  .■-■la  arrivait  (.•-.■st-à-diiv  IVvhc.'  du  pr.)i.'t)  j-  il-  .lissiinul.'  pas 
■•  ,,u'il  .'Il  r.Vuh.'rail  un  i.i.'M„i,l,.iit.'m-nt  .pii  r.'jaiilirait  sur  i'autorit-  .■.vi.-sia.s- 
••  tiiiu.'  «iiK-  l'on  ti.Midrail  r.'sp..iisal)l.-  du  d.niuuair."  soiill-rt  i)ar  la  viil.'." 

Quo  siyrnili.- .•.■(  .>ssai  .riniimidaiion  M'n.ii-.oMiur  l.'s  Hv.'.iu.-s  pour  n-in- 
plir  l.Mir  d-voir  ."nvi-vs  TH-lis.'  .s,-  lais.s.M-ont  iiiilu.'iir.r  |.ar  la  p.'Ur  d."  l'opinion:' 

Dans  .vriain.'s  <pi,>siioiis  irrilanl.'s,  il  -.si  parfois  pru.l-ni  .1.'  dissimul.'r,  .-t  d." 
n-  pas  soûl. 'V.'r  iiiopi>orlun.Mn.'nt  1,-s  .•ol,.r-s  .!.•  l'.>pinion  Mais  dans  l.'s  .pi.'s- 
tions  d.'.justi.v,  dans  la  d.'r.'ns,.  d.'s  propri.M.'s  (!.■  l'Hulis,.,  .'.•si  pour  l.'s  Hv.-.pi.'s 
.•alholi(|U.'s  un.'  -rlori.'us..  traditi.ni  d.'  laiiv  l.Mir  d.'voir  iiardiin-iil.  ralliil-il  l)ra- 
v-r  plus  (lUf  l'opinion;  .'t  riiistoiiv  inèin-  <!>■  la  r.iuronn-  d'.Vnu-l.'t.'rr-  <iui  s'.'st 
approi>i-i«''l.'sl.i.-iisd.'s.I,'suil.'s  au  Canada,  p.mrrail  ,n  olirir d'illustr.'sfxcnipl.'s. 

("haqu.'  l'ois  ([ne  !.■  srouv.'rii.'in-nt,  l'ait  un  nonv-l  a.l.'  d.'  propri-t-  sur  li-s 
hi.'iis  dont  n..us  somm.'s.  non  l.'s  inaitivs,  mais  l.-s  d.M'.'U.s.-urs  ,'1  l.'s  adniinistra- 
l-urs  ivsponsald.'s.  notiv  d.'v.nr  .'sl  d.'  r.'v.'udi.jU.'r  ou  .!.■  proi.v-t.'r  ^l^w\  n^a-v 
r-rions-uous  aiilr.'in.'iit  du  mandat  à  nous  ronli.'  par  1  l'î^lisc  :• 

Du  vi'st.',  .'csl  If  sort  des  Kvc.iu.'s  a.lui'llcin.'iit  d,.  ii.' pouvoir  ri.'ii  .'lit  ivprcndr.' 
pour  hnvv.'iidi.ation  .!.■  ,vs  hi.'iis  sans. 'Iiv.'n  m-iii.' I.'inps  attaipi.'s  d'un  .ol.'-  par 
un  parti  hostil.'  .•!  sout.Muisd.'  l'auliv  par  l.'s  iidcl.'S.  Si  l'opinion  d.'vait  avoirqu.d- 
(lu.Miillu.'ii.vsuroux.vs.'rait.vll.Miuil.'urivndla.v<.mpliss."ni.'ntd.'l.-ursd."Voirs 

plus  ra.il.',..'ll.Ml."s  lid.d.-s  (|ui  .■.mnai.ss.Mil,  n-sp.'-h-nt  .'t  v-iil.'nl  voir  ivsp.'.l.'s 
1..S  droits  ,'1  les  int.-nti.uisd.- l'Hulis.',  .vll.'d.'slidM.'s  ipii  surDut  n.'  doiv.'iit 
jamais  cli-f  lontrislt-s  iniust-iii.'iit.    ni   s.andalisrs 

Enlin.jc  .Tois  (lU-  1.'  i,wiv.'rufni.'nt  s,,  iroinp.'  sur  Total  a.tii.d    d.-    l'opinion 
En  inaj.nir.'  partit-  .-H.»  .-st  .-t  s.-ni  l'avorahl.-  a  l'Kpis.opat  luttant  pour    1.-    droit. 
La  lons.i.Mic'  puhliqu.-  s.-rait  soulairi'-c  par  un  aiTauîr.'ini'ut  <'-quital)li>.  dans  un.- 
(luostion  «[ui  d.>puis  près  d'un  siècl.-  .-st  un  suj.'t  d.-  troubla  profond. 

En  Huis^sant  j.-  m-  v.-ux  plus  rcl.-v<'r(iu'un.'  .-ourl.'  phrasi-  :  "Il  fut  iirobal)!.',  qut> 

() 


■•  si  11-  (iiiuv.'i 
•'  prii'-tf  aux  , 
Abxira.tioii 
iilta.li.-  (ju.'l.j 
l'antipatlii.'  .1 
tlroit.  il  n'ii 
Mais  l.-s  .l.'sii 
.1.-  l'Kulis.-. 
l'i'llîlis.'  piop 
"  siillt  à  Vou 
••  sentirai  pa* 

t^ui-l  droit 
idui  <1.'  r.'Mtn 
(11-  lui  r.'l'usi' 

Niilr-  <lroi 
rapports  av.- 
ri'/alis.'  spid 

1,1'S  EviMp 
r.'iidr.'  ..'S  b 
m. 'lit  .'sl  d'.' 
CCS  d.'  l'ilsui 

T.-ll.-  .'St. 
"jouvcrn.'inc 
.h'Nuilcs    à 
EvtViu.'s  d.' 
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"si  1,.  (iouvriirm.'Ul  liu|).Tiiil  .•iil.-iKliiil  puil.T  (luoii  viii  iviiirtln IL-    i>n>- 

■•  prit'lf    ;UU  .IrhUld'N,  il  lu  li'rlilllIiTUll  (le  suite.  " 

Al)sln.rti..ii  lail..  <!.'  l.y  iiist..ss,.  .!,•  1'.ii..tvu..|..  ivifr.'ttf  (lu.-  !.•  uouv.'ni.Mii.'ut 
ullMfli.'(|u.'l(|ii.' loiv.'à  .vit.ToiiNi.l.Tution  Si  I.'n  .l.-Miil.-s  .•liiii-nl  .'u  tmiim., 
r,mti|mtiih' ilu  liouv.Tii.'iii.'iit  n.'  siiiliniii  puh  pcuir  dr.id.'r  d.-  lu  <nu'sti(.ii  .!.• 
,lr..il.  11  N'iiirit  'If  jUNtir...  .1  non  .le  s..iitim."ntN  plun  (.u  inoiiiH  uvoual.l.'^. 
Mai>  li's  .li'siiiti's  n.'  .sont  pus  rn  .nus,.  ;  il  s'iiirit  .li's  Kv^pios,  s.-uIh  niaiulatiiiiTN 
<lf  l'IvjliM'-  .1.' nadni. ■lirais  puH  <|u'iui  !.n)uvi'ini'in.'nl  usurpai. 'iir  pul  <lin'  à 
IKiïlis,'  piopri.'-taiiv  :  -.If  i.<>unais  .'ncoiv  ronsfiiliv  ii  vous  ivudiv  l.'s  bi.'us  (|ui 
•■  sont  à  Vous  ;  mais  pivvoyanl  l'usa-v  ipu'  Vous  pouni.'Z  vn  laiiv,  je  n'y  .ou 
••  sentirai  i)as." 

(^u.'l  droit  a  le  u-ouvrnen.ent  de  préjuiivr  les  dispositions  de  rKirlise,  .•!  sur- 
tout de  reslreiiulr.' sa  lil.erté  dans  l'emploi  des  hiens  erriésiaslKlUesaU  poiul 
(!,■  lui  relus.r  ■•,•  .pii  lui  appartient,  si  elle  n'épouse  ses  aversions. 

Notre  «Iroil  à  Nous,  et  son  devoir  à  lui,  e'.-sl  .pie  l'on  entre  s.'rieu.semeni  en 
i-apporis  ave.-  Nous  pour  traiter  de  la  ivstitulioii  ou  d,-  la  .  (uupensulion  .pi.' 
l'Hii-lis.'  sp..lié.'  r.'.lame  av.'.'  tant  d'inslan..'  et  .le  rai.sou. 

I/'s  Mv.'.pi.'s,  une  i:)is  la  <in.>slion  réiilé.-  s'enl.'udroul  av.-.-  1.-  St-Si.'-j;."  i>our 
,vndr.M..s  i.i.'iis  à  la  destination  lixée  par  l'Hulise.  i;..l)liualiou  du  u-ouv.Mii.'- 
in.'ut  .'st  d'etr.'  li.innèle;  la  noire  est  de  n'.'tre  ni  dup.'s  d.'  riiahiielé,  ni  ..mipli- 
ccs  de  l'uMirpali.ill. 

Telle  .'st.  Mirr,  mon  humMe  opinion  sur  la  deniand.-  oin.i.'us.-  (pu-  le 
o„„v.Mn.-meut  a  l'ail.- à  V.  (l.  au  su.).'!  du  t.'rrain  del'au.'ien  .•ollè-.'  des 
.l.'suit.'s  à  (iu.-'l).v,  .'1  .pi.'  i.'  l)vie  V.(i.  d.'  l'air.'  .■..niiaitiv  aux  anir.'s 
Kvt'iiu.'s  d.'  la  l'roviii   .'. 

,I(>  dei""Vire, 

;  ,.  .^  la  plus  haute  .onsidéralioii, 

■Votre  Ivès-hninble  .'I  tout  dévot\i'  s.'rvil.'ur. 

+  L.  F.  liv.   DKs  Ti:()i.s-Uivii':iiK,'^. 
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